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RBsum6 
L'analyse de donn6es de la  litdrature sur la distribution des e s p h s  et  de certaines 

populations de poissons  d'eau douce en Guyane  a Bd r&li&. Les diff6rences  g6n6tiques entre 
populations d'une  es@e 21 large distribution gbographique (Leporinus friderici, Poisson 
T6lhst&n, Anostomidae) et la rbpartition des es$ces de Cichlidae (Poissons, T6lhst6ep) 
conduisent B la même  bi-partition des fleuves guyanais en deux  groupes de part et d'autre du 
fleuve Kourou. Les regroupements de composition faunistique SC faisant entre fleuves aux 
embouchures voisines, il est propos6 un modhle de dispersion  côtibre des esp&ces  au cours des 
r6gressions/transgressions marines  quaternaires. Ce modble ayant pu conduire à la situation 
actuelle 2I partir des zones de refuge,  6voqu6es par divers auteurs, situks dans les Guyanes et 
entre les Guyanes et l'embouchure de l'Amazone. 

Abstract 
Literature data on species and populations distributions of freshwater fish  in French 

Guiana are analyzed. The genetic  differences  between  populations of a  widely distributed fish 
(Leporinus fiiderici, Pisces, Teleostei. Anostomidae) and the distribution of the Cichlidae 
both indicate a  separation of the guianese rivers into two groups on both sides of the Kourou 
river. A costal dispersal model  during the quatemary marine regressions  and  trangressions is 
suggested to explain such grouping of rivers with close mouth openings. This model may 
explain the present situation derived  from refuge areas,  evoqued by several authors, lceated in 
the Guianas and  between  French  Guiana  and  the Amazon 
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d m  le monde vCg&.d q u ' h d ,  intrigue depuis longtemps les biologistes. On 8 
longtemps cm que l'explication rksiddt dans la grande srabilif6 6cologique des 
forets tropicales. Or, ce raisornement  est maintenant mis en defaut par de 
nombreuses  preuves du contraire: l'htabilitd et l'hCt6rog&x5it6 de l'6msyst2me 

en au cours du temps est devenu la base des hypoth2ses maintenant 
ce grand nomb= ed'esp&ces ~ ~ e r *  1982). 
e sur la th6orie des refuges, ent=vue  par 

th6orie stipule que les dtemances glaciaires et 
E ont affect6 les rdgiom n6otmpicdes. Durant les 

es hides ,  la for& primaire Ctait remplade par me vCg6tation  ouvente de 

subsistaient @ce B des icm-climats. Ces flots de for& constituaient pour la 

chacun de ces refuges, le monde animal et vCgCtal Cvoluait dans sa propre 
sieurs populations isol6es 
rentes. Dumt  les 

rant ces pCriodes, seuls quelques flots de foret 

faune et la flore hfbod B ce type ei'enviromemenmt un refuge. Au sein de 

s'invenait et des flots de savane semaient de refuge 
Cnsmi%e, plusieurs fois 

r guyanais. Des travaux 
concernant diffbrents  groupes tels que les oiseaux (Haffer, 1969), les plantes 

mce, 1973) ou les reptiles (Vmzolini et  Williams, 1970 Vannadini,  1973) 
montrent en effet qu'un nhge forestier existait au plCistoei3-e  qui aurait et6 situ6 
sur le bouclier guyanais, il ]L'ouest de la Guyane Frmpise. 
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RESULTATS-DISCUSSION 

Weitzman et Weitzman (1982) ont montre pour deux genres de poissons 
Characoides, Carnegiella et Nannostomus, que les  differenciations intra- 
sgcifiques etaient lies aux  refuges  forestiers. 

Plus  recemment,  Renno et  al. (1989), aprks avoir vCrifiC l'isolement 
reproductif  d'un  poisson  Anostomidae, Leporinus friderici, la carpe de Guyane, 
ont men6  l'dtude des diffdrences  genetiques entre les diverses populations des 
fleuves  de  Guyane de cette e s p h  a large rdpartition  geographique,  6tude  qui se 
fondait sur l'analyse par electropho&se de  21 loci et 53 alldes (Renno et  al., 
1990). Les distances  gen6tiques  entre  populations  ainsi calculees par l'auation 
de  Nei ont montre que cette es@ce presentait deux  formes significativement 
diffdrentes,  vivant  de  part et d'autre  du  fleuve  Kourou  (Figure 1). 

Cette bipartition des populations Guyanaises de L. friderici traduit une 
separation  rkcente en deux  populations  allopatriques. Le faible taux d'hegro- 
zygotie observe% par les auteurs dans les populations de l'est indiquent que ce 
sont des colonisateurs, tandis que les populations de l'ouest semblent plus 
indigbes  et donc ghetiquement proche  des  populations foxmees dans le refuge 
guyanais  du  pl6isto&ne. D'autres arguments  soulevCs par Renno et al. (1990) 
sugg&rent,  comme cela avait deja et6  fait  par  Lescure (1975) et Descamps et al. 
(1976) qu'il  existe des similarites entre la faune  de  l'est de la Guyane et le Br6sil 
qui  pourraient Ctre  expliquCs par la  pdsence d'un  autre  refuge  situ6 au  nord de 
l'embouchure  de  l'Amazone, et d'oa aurait pu demarrer  une  recolonisation  vers 
les guyanes. 

Le Tableau I montre la  dpartition des  cichlidae  inventories  dans les 7 prin- 
cipaux bassins hydrographiques de Guyane  par divers auteurs (Le Bail et al., 
1984 a, b, e ; Ploeg, 1986 ; Rojas-Beltran, 1986 ; Boujard et Rojas-Beltran, 
1988a ; Boujard et al., 1990). Il apparait  nettement  une  structure  des  peuplements 
en  deux  ensembles. Ceux-ci sont caracteriSc5 par des  esfices  ne se rencontrant 
qu'h  l'est ou l'ouest de la Guyane. Par exemple, Crenicichla  multispinosa, 
Cichla ocellaris, Geophagus  surinamensis ne se trouvent  qu'a  l'ouest  tandis  que 
Crenicichla  johanna,  Cichla  monoculus,  Geophagus carnopiensis sont 
caract6ristiques  de  l'est. 



emo (1989) a compd  par analyse matricielle la dis@ibution de 193 es 
de Senasahidae et sstomidae mmspondmt 2 23 bassins versants dont les 
principaux fleuves de Guyane. Il constate  que  les fleuves Approuague et 

r ces deux familles un groupe zoogCographique  different 
Le$ fleuves de l'ouest sont par aiueun proche  d'un  fleuve 

Pour expliquer la structure biogeogaphique des pcuplements de poissons en 
e, la plupari des auteurs  supposent que la propagation des esp&ces a 

par %a tete des bassins venants (notons que certaines  mastomoses 
existent toujours, enm les fleuves Br6noque et Rio Negro, entre les fleuves 

B Branco, etc..). Cependant, en Guyane, un tel fonctiomement 
n'est pas plausible, puisque les fleuves se regroupent du point de  vue comp- 
&on faunistique selon la pmximitt5 graphique de leun embouchures et non 1a 

imite geographique des tetes bassins versants. La propagation des 
s par les marais &tiers, BU encore par la voie maine, la dessalwe pouvant 

Ctre pmiculihwnent importante B ceptaines pCriodes de I'annCe, est donc plus 
probable. 

La structuration bipartite de l'ichtyofaune Guyanaise pourrait donc etre 
explQu&  selon le s 0 suivmt propose par Renno (1989) : 

riodes interglaciaires le climat est chaud et humide. La transgression 
marine a pu atteindre -b 95 rn il y a 300.800 ans (wljos et Odin, 1986). Un 
cordon linord de mdcages d'eau douce se constitue et les apports  d'eau douce il 

ne sont t&s imprtmts9 ils foment une  couche  d'eau  douce 

- aux pCriodes @%aci&res le est plus sec et plus fiais. La r6gression 
srnagernt sur reau de mer. La d ion des esp&ces est active; 

r n h e  a atteint - 1 S. Les fleuves ont don leur embouchure 
placement actuel. Les marecages cbtiers et les 

tits fleuves  peuvent Ctre amenes 
1 disparaitre. Les grands fleuves de Guyane comme le Mmni et la Mana d'une 
part, l'Oyapock et 1'Approuague d'autre part, avaient peut Ctre alors leurs 
embouchures  communes. La dispersion  des  poissons  entre  bassins 
hydrographiques  serait  ralentie,  certaines  populations ou certains  ensembles de 
populations se trouveraient  isolees. Cest la phase de divergence  gCnetique,  qui 
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peut mener B la s@ciation,  et qui est l'origine de la s6paration en deux 
ensembles de  la faune  guyanaise. 

CONCLUSION 

Nous es@rons  avoir  montd que la  distribution des especes n'est pas 
aldamire, elle repose au  contraire  sur l'histoire  pal6oclimatique de la Guyane,  qui 
permet d'expliquer en remontant au pl6istocene pourquoi l'ichtyofaune est 
scind6e en deux blocs,  l'un  oriental,  qui proviendrait d'un  refuge  situ6  au  nord 
de l'embouchure de  l'Amazone,  l'autre  occidental, qui proviendrait d'un refuge 
situ6 h l'ouest de  la Guyane  fiançaise. 

1 - SinnamIlZg 

6 - Mana 

IIacoubo 
28 

2 Comté 

7 APPmW- 

Oyapock 

Figure 1 : Dendrogramme des distances g6n6tiques entre populations de 
Leporinus friderici mesurt?es par  la  distance de Nei *1OOO, d'ap&s ReMo et al., 
1990. 
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